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Mardi   1er décembre 
 

Deutéronome 2 ; Luc 15 
 

Les douze fondements de la ville 

 « La muraille de la ville avait douze fondements, et sur eux les 
douze noms des douze apôtres de l'Agneau » (Apoc. 21:14). « Les 
fondements de la muraille de la ville étaient ornés de pierres pré-
cieuses de toute espèce: le premier fondement était de jaspe, le se-
cond de saphir, le troisième de calcédoine, le quatrième d'éme-
raude, le cinquième de sardonyx, le sixième de sardoine, le sep-
tième de chrysolithe, le huitième de béryl, le neuvième de topaze, 
le dixième de chrysoprase, le onzième d'hyacinthe, le douzième 
d'améthyste » (21:19-20). 

 

Les douze noms des douze apôtres de l'Agneau  

Les noms des douze apôtres sur les fondements montrent que la 
base de cette ville est la nouvelle alliance. C’est sur la base de 
cette alliance que sont posés les fondements de cette ville merveil-
leuse. Nous parlons souvent du fait que le Seigneur est le fonde-
ment, et Paul a dit : « Car personne ne peut poser un autre fonde-
ment que celui qui a été posé, savoir Jésus-Christ » (1 Cor. 3:11). 
Jésus-Christ est le fondement de l'Eglise mais sur les fondements 
de la muraille de la ville sont écrits les noms des douze apôtres. 
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Mercredi 2 décembre 
 
Deutéronome 3 ; Luc 16 
 
Lorsque le Seigneur vivait sur cette terre, il a désigné douze 

apôtres. Après les avoir choisis, il leur a dit qu'il devait aller à la 
croix, ressusciter et monter sur le trône. Les apôtres préféraient 
qu'il reste avec eux, mais il leur a dit qu'il devait s'en aller. Le 
chemin que le Seigneur devait prendre passait par la croix et par la 
résurrection afin de pouvoir vivre dans les douze apôtres et œuvrer 
en eux. Ainsi, quand il a fallu désigner un apôtre en remplacement 
de Judas Iscariot, Pierre a dit : « Il faut donc que, parmi ceux qui 
nous ont accompagnés tout le temps que le Seigneur Jésus a vécu 
avec nous, depuis le baptême de Jean jusqu'au jour où il a été en-
levé du milieu de nous, il y en ait un qui nous soit associé comme 
témoin de sa résurrection » (Actes 1:21-22). Il devait avoir enten-
du toutes ses paroles, y compris celles qu'il avait prononcées seul 
avec ses disciples. Il devait aussi avoir vu comment le Seigneur 
était mort à la croix, être un témoin de la résurrection et de 
l'ascension de Christ. Les douze sont devenus les fondements pour 
la muraille de la Nouvelle Jérusalem. Mais le principe est toujours 
valable aujourd'hui : nous avons besoin de telles personnes dans 
les Eglises. 
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Jeudi   3 décembre 
 
Deutéronome 4 ; Luc 17 
 

Douze fondements, pas seulement un seul 

Pierre, Jacques et Jean font partie des apôtres les plus connus. 
Qu'en est-il des neuf autres ? Ils n'ont pas rédigé d'Epître, et la 
Bible ne rend pas compte de leurs activités. On pourrait penser 
qu'on peut renoncer à eux, mais cela serait un jugement très hu-
main. Pensez-vous que Barthélémy et Judas, le fils de Jacques (et 
non Judas Iscariot) n'ont rien apporté à l'édification de l'Eglise ? 
Ce n'est pas parce que nous n'apprenons rien à leur sujet qu’ils 
n’ont pas d’importance. Si la nouvelle Jérusalem n’avait qu'un 
seul fondement, elle n’aurait pas une base ferme. Le Seigneur bâtit 
avec douze fondements, et cela seulement est parfait. 

Nous connaissons surtout Pierre, Jacques et Jean, et nous savons 
aussi que le Seigneur aimait particulièrement ce dernier, mais cela 
ne signifie pas qu'il était le seul apôtre. Il est possible que le Sei-
gneur ait pu utiliser Pierre davantage que les autres pour certains 
buts, mais il n'est pas l'unique fondement. Les douze fondements 
dans la Nouvelle Jérusalem nous révèlent que le Seigneur ne bâtit 
pas avec un seul homme. Cela dénote un grand équilibre. Certains 
des douze apôtres sont plus visibles, d'autres plus cachés. Le Sei-
gneur est le fondement des douze, de Pierre et d’André, de 
Jacques et de Jean, de Philippe et de Barthélémy, de Thomas et de 
Matthieu, de Jacques et de Thaddée, de Simon et de Matthias. Le 
Seigneur était vraiment leur réalité et leur fondement. 
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Vendredi   4 décembre 
 
Deutéronome 5 ; Luc 18 
 

Les différences entre les douze fondements 

Nous avons besoin dans l'Eglise de tous ces frères différents qui 
ensemble produisent une expression glorieuse. Cela doit être notre 
réalité dans l'édification de l'Eglise. Dans l’Eglise, nous avons be-
soin de frères fidèles, qui comme les douze apôtres voient claire-
ment ce qui est en jeu, connaissent le Seigneur d'une manière vi-
vante et sont aussi prêts à laisser de côté leur vie pour être des té-
moins. 

Les douze pierres précieuses différentes sont des frères trans-
formés et taillés. Une pierre doit être travaillée pour qu'elle brille 
vraiment. Elle ne produit pas de lumière par elle-même mais re-
flète la beauté de la lumière, comme un diamant taillé par un spé-
cialiste. Lorsque la lumière brille dans le bon angle, elle se reflète 
dans la pierre, et ce reflet de la lumière est très beau ; on peut y 
discerner plusieurs couleurs.  

Tous les frères et sœurs sont précieux pour le Seigneur. Pour 
cette raison, notre relation les uns avec les autres doit être remplie 
d'amour. Prions les uns pour les autres et pour l’œuvre parfaite de 
Dieu en chacun d'entre nous. Nous voulons tous nous réjouir d'être 
transformés en une merveilleuse pierre précieuse. Notre Seigneur 
est plein de grâce et en lui il y a toujours un plein salut. 
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Samedi   5 décembre 
 
Deutéronome 6 ; Luc 19 
 

Les matériaux de construction de la ville  

Le Seigneur nous conseille d'acheter de lui de l'or. Cet or est 
l'expérience pratique de tout ce que Dieu est dans sa nature divine. 
Le prix à payer pour obtenir de l’or est élevé, car c'est un matériau 
précieux. Il n'est pas si simple d'obtenir cet or, mais nous devons 
apprendre à payer le prix pour l’avoir. Le Seigneur a dit à l'Eglise 
à Laodicée : « Je te conseille d'acheter de moi de l'or éprouvé par 
le feu, afin que tu deviennes riche, et des vêtements blancs, afin 
que tu sois vêtu et que la honte de ta nudité ne paraisse pas, et un 
collyre pour oindre tes yeux, afin que tu voies » (Apoc. 3:18). 
Nous avons besoin de cet or mais nous l'obtenons contre un prix, 
c'est-à-dire dans la mesure où nous renions notre moi, ce qui est 
relié à la souffrance. Quand nous voulons par exemple réagir très 
rapidement, nous pouvons gagner la nature du Seigneur en lui di-
sant : « Seigneur, que ta croix œuvre en moi. Je ne veux pas réagir 
en moi-même ». Ou alors tu as de mauvaises pensées et tu dis au 
Seigneur : « Non, je m'oppose à ces pensées. Seigneur, que ton 
Esprit remplisse mon intelligence ! » C'est aussi ainsi que l'on 
gagne un peu plus d'or et des biens célestes et divins qui sont bien 
plus précieux que l'or de ce monde : « La muraille était construite 
en jaspe, et la ville était d'or pur, semblable à du verre pur » 
(Apoc. 21:18). 

 

Notre expérience du Dieu trinitaire 

L’or, les perles et les pierres précieuses montrent l’œuvre par-
faite du Dieu trinitaire. Ce n'est pas en vain que le Seigneur se ré-
vèle en tant que le Père, le Fils et le Saint-Esprit. « Et il me montra 
un fleuve d'eau de la vie, limpide comme du cristal, qui sortait du 
trône de Dieu et de l'Agneau » (Apoc. 22:1).  

. 
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Dimanche   6 décembre 
 
Deutéronome 7 ; Luc 20 
 
Paul a écrit dans Ephésiens : « C'est pourquoi moi aussi, ayant 

entendu parler de votre foi au Seigneur Jésus et de votre amour 
pour tous les saints, je ne cesse de rendre grâces pour vous, fai-
sant mention de vous dans mes prières, afin que le Dieu de notre 
Seigneur Jésus-Christ, le Père de gloire, vous donne un esprit de 
sagesse et de révélation, dans sa connaissance » (Eph. 1:15-17). 
Paul connaissait et expérimentait le Dieu trinitaire, et il considérait 
comme important que les frères et sœurs à Ephèse le connaissent 
aussi de manière complète. Que le Seigneur illumine toujours plus 
nos yeux ! 

« Et celui qui était assis sur le trône dit: Voici, je fais toutes 
choses nouvelles. Et il dit: Ecris : car ces paroles sont certaines et 
véritables. Et il me dit: Ces paroles sont certaines et véritables; et 
le Seigneur, le Dieu des esprits des prophètes, a envoyé son ange 
pour montrer à ses serviteurs les choses qui doivent arriver bien-
tôt » (Apoc. 22:5-6). 

Que le Seigneur écrive sur nos cœurs cette parole et nous aide à 
la garder par le Saint-Esprit, afin que sa volonté soit faite sur la 
terre et que son royaume vienne. Qu'il nous prépare, afin que nous 
puissions tous participer au festin des noces et régner avec lui dans 
son royaume. 

Le matériau principal de construction de la muraille de la Nou-
velle Jérusalem est le jaspe - autrement dit, Dieu lui-même (v. 18). 
Bien que beaucoup d'autres pierres précieuses ornent cette mu-
raille, le matériau de base est le jaspe, la gloire de Dieu. Même si 
nous, les croyants, nous pouvons avoir des expressions différentes, 
le matériau de base doit cependant toujours être le même. 
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Lundi   7 décembre 
 
Deutéronome 8 ; Luc 21 
 

La signification du nombre douze 

Dans la Bible le nombre douze signifie la perfection. De plus, la 
muraille comporte trois portes pour chacun des quatre points car-
dinaux. Douze est donc composé ici de trois fois quatre. Trois est 
le chiffre qui correspond au Dieu trinitaire – le Père, le Fils et le 
Saint-Esprit. Quatre est le chiffre qui nous représente, nous, sa 
création.  

Aucune religion de ce monde ne montre le chemin par lequel 
l'homme peut venir à Dieu et comment Dieu peut entrer dans 
l'homme. Par contre, Jésus a dit : « Si quelqu'un m'aime, il garde-
ra ma parole, et mon Père l'aimera ; nous viendrons à lui, et nous 
ferons notre demeure chez lui » (Jean 14:23). C’est déjà la Nou-
velle Jérusalem ! Aujourd'hui, nous vivons le temps de l'accom-
plissement parfait de la Parole de Dieu. 

Il en est de même pour les pierres précieuses. Peut-être que 
quelqu'un exprime beaucoup de gloire, mais il n'a en fait qu'une 
couleur et n'est qu'une des douze pierres. Dans la vie de l’Eglise, il 
n’est pas question de hiérarchie, mais de la fonction de tous les 
frères et sœurs. D’une part, nous sommes tous pareils, d’autre 
part, nous nous différencions les uns des autres. C'est la beauté de 
la vie de l'Eglise. 
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Mardi   8 décembre 
 
Deutéronome 9 ; Luc 22 
 

Mesurer avec un roseau en or, 
 selon le standard divin 

Certains frères et sœurs accordent beaucoup d'importance à tout 
vérifier. C'est vrai que l'on doit tout mettre à l’épreuve, mais ce 
qui est déterminant, c’est la mesure avec laquelle nous mesurons. 
Comment juge-t-on ? Est-ce que l'on critique le message, ou alors 
examine-t-on le visage des frères et sœurs pour voir s'ils sont heu-
reux ? C'est extrêmement difficile de mesurer la ville sainte, et elle 
ne doit être mesurée qu'avec un roseau en or. Pour mesurer cette 
ville, nous avons besoin de la grâce et de l'humilité du Seigneur et 
devons nous laisser d'abord mesurer par le Seigneur, avant de ju-
ger les autres. La condition avant de pouvoir émettre un quel-
conque jugement, c’est de vivre en esprit. Jean était en esprit 
quand il a vu la Nouvelle Jérusalem. 

 

La ville est carrée – sa longueur, sa largeur 
 et sa hauteur sont égales 

Les trois dimensions de la ville montrent son équilibre. Paul 
parle dans Ephésiens 3:18 de la largeur, de la longueur, de la hau-
teur et de la profondeur des richesses de Christ. Nous devons être 
équilibrés dans tous les aspects de la vie de l'Eglise.  

Certains croyants ne veulent que la vie, mais ce n'est qu'une di-
mension ; l’édification en est une autre. D'autres disent qu'ils sont 
uniquement pour Christ, mais la Parole parle de Christ et de 
l'Eglise. Et celui qui insiste tellement sur l'amour ne doit pas ou-
blier la lumière, celui par contre qui attache une grande impor-
tance à la justice doit se souvenir de l'amour. Nous devons prendre 
garde de ne pas voir qu'une seule dimension. 
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Mercredi   9 décembre 
 
Deutéronome 10 ; Luc 23 
 

L'équilibre du Seigneur Jésus-Christ 

Le Seigneur, lui-même, était très équilibré. Personne sur cette 
terre n'était plus juste que lui, mais il était aussi l'ami des pé-
cheurs. Les pharisiens ne comprenaient pas cela et se demandaient 
pourquoi il mangeait avec eux, lui qui était si juste. Ils ne connais-
saient justement qu'une seule dimension, alors que le Seigneur ex-
primait les quatre dimensions ! Le Seigneur est plein de miséri-
corde. Il était saint et pur, mais il était prêt malgré cela à toucher 
un lépreux. Nous, en revanche, nous sommes si souvent unilaté-
raux et déséquilibrés. Chacun a besoin de l’équilibre apporté par 
les autres frères et soeurs. Nous ne pouvons saisir les dimensions 
de Christ qu'avec tous les saints. 

 

La ville mesure 12’000 stades 

Paul était sans compromis à l’égard de la vérité, et cependant il 
a dit aux Corinthiens : « Notre bouche s'est ouverte pour vous, 
Corinthiens, notre cœur s'est élargi ; vous n'y êtes point à 
l'étroit » (2 Cor 6:11-12). Cette ville est grande, et c'est pour cela 
que nous devons recevoir tous les frères et sœurs. La vie de 
l'Eglise n'est pas étroite, nous avons au contraire toujours de la 
place. Toutefois, si les gens ne veulent pas venir, nous ne pouvons 
rien faire. En revanche, nous devons les avoir à cœur. Prions 
donc : « Père, élargis mon cœur! » En même temps, notre cœur ne 
doit pas mesurer plus de 12’000 stades ! 
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 Jeudi   10 décembre 
 
Deutéronome 11 ; Luc 24 
 

La muraille mesure 144 coudées,  
« mesure d’homme qui était celle de l’ange » 

La muraille est une image du témoignage de la perfection, car 
elle mesure douze fois douze coudées. Avons-nous cette muraille 
dans l'Eglise ? Elle doit être très pratique, car sa mesure est une 
mesure d'homme, bien qu’elle soit aussi celle de l'ange (Apoc. 
21:17). Ceci n’est possible qu’en résurrection, car le Seigneur a 
dit : « Car ils ne pourront plus mourir, parce qu'ils seront sem-
blables aux anges, et qu'ils seront fils de Dieu, étant fils de la ré-
surrection » (Luc 20:36). Chaque aspect de cette ville doit être en 
résurrection et doit être mesuré selon la nouvelle création, selon le 
nouvel homme, selon la nouveauté de l'Esprit et de la vie. Les 
choses spirituelles sont en même temps pratiques. 

 

Le Seigneur Dieu tout-puissant est son temple,  
ainsi que l'Agneau 

La Nouvelle Jérusalem n'est pas une ville matérielle ; son 
temple, c'est Dieu et l'Agneau. D'une part, l'Eglise est le Corps de 
Christ ; d’autre part, ce n'est rien d'autre que Christ lui-même. 
Dieu lui-même est le temple dans l'Eglise, car nous vivons en lui. 
C’est un mystère. La Nouvelle Jérusalem est de forme carrée, de 
même que le saint des saints dans le tabernacle. Quand nous ve-
nons à la réunion, la nuée remplit ce temple vivant. « Dieu est Es-
prit, et il faut que ceux qui l'adorent l'adorent en Esprit et en véri-
té » (Jean 4:24). Nous devons adorer ainsi le Dieu vivant dans la 
vie de l'Eglise. 

 
 
 
 



12 

Vendredi   11 décembre 
 
Deutéronome 12 ; Jean 1 

 

Le trône de Dieu et de l'Agneau sera dans la ville 

« Il n'y aura plus d'anathème. Le trône de Dieu et de l'Agneau 
sera dans la ville; ses serviteurs le serviront et verront sa face » 
(Apoc. 22:3-4). 

Le dessein de Dieu sera accompli définitivement, tout sera 
soumis à Christ, et Christ remettra le royaume au Père. Le trône de 
Dieu et de l'Agneau sera le centre de la ville et nous régnerons 
avec lui d'éternité en éternité. Cela n'est possible que parce que 
Dieu est dans l'Agneau et que l'Agneau se trouve dans la ville. De 
Sion, Dieu, dans l'Agneau, va régner sur l'univers entier. Le des-
sein de Dieu n'a jamais changé, et nous en voyons 
l’accomplissement dans ce passage ! 

 

La ville n'a besoin ni du soleil 
 ni de la lune pour l'éclairer 

Dans Esaïe 60, nous lisons : « Ce ne sera plus le soleil qui te 
servira de lumière pendant le jour, ni la lune qui t'éclairera de sa 
lueur ; mais l'Eternel sera ta lumière à toujours, ton Dieu sera ta 
gloire. Ton soleil ne se couchera plus, et ta lune ne s'obscurcira 
plus; car l'Eternel sera ta lumière à toujours, et les jours de ton 
deuil seront passés » (60:19-20). 

 

Pas une lumière naturelle 

Nous voyons à nouveau dans cette image le Dieu trinitaire. La 
gloire de Dieu resplendit uniquement par Christ, et quand elle 
brille, c'est l'Esprit en nous qui éclaire et révèle tout.  
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Samedi   12 décembre 
 
Deutéronome 13 ; Jean 2 
 

La gloire du Seigneur illumine la ville 

Si tout est ainsi dans sa lumière, notre examen devient superflu, 
parce que tout est manifeste. Si dans une pièce lumineuse on sus-
pend un tableau noir, personne n'osera prétendre qu'il est blanc, 
parce que la lumière révèle le contraire. Si nous marchons dans la 
lumière, nous voyons tous la même chose, nous avons une même 
pensée et parlons de manière identique ; si au contraire nous nous 
trouvons dans les ténèbres, alors plusieurs opinions sur la couleur 
du tableau vont naître. Dans l'Eglise c'est la gloire du Seigneur qui 
nous éclaire, mais si dans l'Eglise ou entre les Eglises se confron-
tent diverses opinions et que la discorde s’installe, alors on peut en 
déduire que la lumière et la gloire du Seigneur manquent. Alors 
nous devons nous humilier devant le Seigneur et prier : « Père, 
apparais-nous et fais-nous voir ». 

 

Ses portes ne se fermeront point le jour, 
car là il n'y aura point de nuit 

« Ses portes ne se fermeront point le jour, car là il n'y aura 
point de nuit » (Apoc. 21:25). Que signifie cela ? Dans la Nou-
velle Jérusalem il n'y aura plus de nuit ; mais aujourd'hui, il fait 
encore sombre, et la nuit il est indispensable de fermer les portes. 
C'est pour cela qu'aujourd'hui, pour l'édification de l'Eglise, la 
prudence est de mise. 

. 
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Dimanche   13 décembre 
 

Deutéronome 14 ; Jean 3 
 

Le fleuve d’eau de la vie et l’arbre de la vie 

« Et il me montra un fleuve d'eau de la vie, limpide comme du 
cristal, qui sortait du trône de Dieu et de l'Agneau. Au milieu de la 
place de la ville (ou : de sa rue) et sur les deux bords du fleuve, il 
y avait un arbre de vie, produisant douze fois des fruits, rendant 
son fruit chaque mois, et dont les feuilles servaient à la guérison 
des nations » (Apoc. 22:1-2 ; Darby). Cette ville sera obtenue par 
l'arbre de la vie et le fleuve d'eau de vie. Spirituellement parlant, 
aujourd’hui nous mangeons du fruit de l’arbre de la vie et buvons 
de l’eau du fleuve d’eau de la vie, et cela ne changera pas jusque 
dans l'éternité ! Il n'y a pas d'autre chemin pour aller de l'avant 
dans la vie de l'Eglise. Celui qui arrête de boire et manger ne va 
pas bien se porter. Quand nous prenons la Parole de Dieu, ne la li-
sons pas seulement ; elle doit devenir notre nourriture. Ce n'est pas 
le chemin uniquement pour aujourd'hui, mais aussi pour l'éternité. 
Tous les frères et sœurs doivent apprendre, dès le début de leur vie 
chrétienne, à boire en tout temps le Seigneur comme l'eau de la 
vie. 

 

Un seul chemin étroit 

La ville n'a qu'une rue. Là, nous serons tous dans la même rue, 
et personne ne se perdra ! Elle nous conduit au sommet, sur la 
montagne, vers le trône ; au milieu d’elle coule le fleuve et de 
chaque côté grandit l'arbre de la vie. 

Grâce à l'approvisionnement quotidien de l'eau de la vie et de 
l'arbre de la vie, nous serons tous fortifiés pour marcher en Dieu 
selon la nature divine, dans sa lumière. Le chemin conduit tou-
jours plus haut, afin que nous « croissions à tous égards en celui 
qui est le chef, Christ » (Eph. 4:15).  
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Lundi   14 décembre 
 
Deutéronome 15 ; Jean 4 
 

Le service des sacrificateurs 

Le service sacerdotal se poursuivra jusque dans l'éternité. Nous 
ne pratiquons dans l'Eglise que ce que nous voyons à Sion, ce qui 
demeurera pour l'éternité. Nous mangeons de l’arbre de vie et bu-
vons de l’eau de la vie. Aujourd’hui, dans la vie de l'Eglise, prati-
quons uniquement ce qui perdure. Notre service sacerdotal dans 
l'Eglise va continuer jusque dans la Nouvelle Jérusalem. Exer-
çons-nous fidèlement à bien le remplir. 

 

Ils contempleront sa face 

Les sacrificateurs ne se rendent pas dans le saint des saints uni-
quement pour amener leurs besoins devant le Seigneur, mais bien 
plus pour voir la face de Dieu et contempler sa gloire. Dans l'an-
cienne alliance, c'était le privilège du souverain sacrificateur, une 
fois par année. Moïse aussi contemplait en privilégié la face de 
Dieu. Mais aujourd'hui nous pouvons tous voir la gloire de Dieu 
dans la Parole et en esprit ; usons sans restriction de ce privilège ! 

 

Son nom sera écrit sur leur front 

Alors que nous contemplons la gloire du Seigneur, il écrit son 
nom sur notre front, et ainsi l'expression de sa gloire augmente en 
nous. Plus nous nous tenons devant la face du Seigneur, plus nous 
rayonnerons de sa gloire. 

. 
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Mardi   15 décembre 
 
Deutéronome 16 ; Jean 5 
 

Le Seigneur Dieu les éclairera 

Bien que nous nous orientions dans l'Eglise selon les enseigne-
ments bibliques, tout ce que nous faisons doit cependant être en 
même temps le résultat de ce que nous avons vu à la lumière du 
Seigneur. 
 

La ville s’appellera « Jahvé Shammah » 
 L’Eternel est ici (Ez. 48:35) 

« Et, dès ce jour, le nom de la ville sera: l'Eternel est ici (hé-
breu : Jahvé Shammah) » (Ez. 48:35). Cela se réfère au fait que 
Dieu habite réellement dans cette ville et qu’il est tout en elle. Ce 
que nous avons de plus précieux dans la vie de l'Eglise, c'est la 
présence du Seigneur. Prenons cela au sérieux ! Nous croyons par 
sa grâce et sa miséricorde que dans chaque localité Dieu bâtit 
l'Eglise comme il nous le montre par l'image de la Nouvelle Jéru-
salem. 



17 

Mercredi   16 décembre 
 
Deutéronome 17 ; Jean 6 
 
Dans Apocalypse 14, il est parlé de la récolte des prémices avant 

la grande tribulation. Cela signifie que certains croyants, les pré-
mices, parviendront à maturité avant les autres, et qu’ils ne de-
vront pas passer au travers de la grande tribulation. 

Il y aura une guerre dans le ciel et Satan ainsi que tous ses anges 
déchus seront précipités sur la terre. Leur place ne sera plus trou-
vée dans le ciel (Apoc. 12:7-12). Et le diable aura les clés de 
l’abîme ; il va ouvrir l’abîme et tous les démons en sortiront (9:2). 
Dans Apocalypse 13, il nous est dit que durant cette période une 
bête sortira de la mer (v. 1), et que de la terre montera une autre 
bête, le faux prophète (v. 11). A ce moment-là, toutes les restric-
tions seront enlevées. La chair mauvaise de l’homme n’aura plus 
de limitation.  La situation actuelle ne peut être comparée à la si-
tuation de cette période-là. C’est pour cela qu’elle est appelée la 
grande tribulation.  

Aspirons à faire partie des prémices. Ne soyons pas tellement 
occupés par les choses de cette vie, mais préoccupons-nous de la 
croissance de la semence du royaume. Quand la grande tribulation 
viendra, tout ce que nous possédons, tout ce que nous aurons ac-
cumulé, nos possessions, notre connaissance, tout sera inutile. 
Tous les croyants devront comparaître devant le tribunal de Christ 
pour recevoir une récompense ou un châtiment (2 Cor. 5:10). 
C’est ce que la Bible dit, que cela nous plaise ou non, que nous le 
croyions ou pas. Nous devons être avertis de ce qui va arriver et 
nous préparer en conséquence. 
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Jeudi   17 décembre 
 
Deutéronome 18 ; Jean 7 
 
Dans Apocalypse 14:3, il est dit: « Et ils chantaient un cantique 

nouveau devant le trône, et devant les quatre êtres vivants et les 
vieillards. Et personne ne pouvait apprendre le cantique, si ce 
n'est les cent quarante-quatre mille, qui avaient été rachetés de la 
terre. » A ce moment-là, il sera trop tard pour apprendre à chanter 
ce cantique. Ne pensons pas que ce soit facile. Le verset dit que 
personne ne peut l’apprendre, sauf les prémices. La réalité des 
choses spirituelles doit s’apprendre. Elle ne vient pas automati-
quement. Si nous ne nous préoccupons pas aujourd’hui 
d’apprendre à vivre par le Seigneur, si nous disons: « Oh! C’est 
trop difficile, personne ne peut y arriver », si nous nous donnons 
toutes sortes d’excuses, si nous ne nous exerçons pas aujourd’hui 
à vivre par l’Esprit, nous n’allons pas apprendre ce cantique. 

Dans la vie, rien n’est facile. Croyez-vous que la réalité spiri-
tuelle soit facile à gagner si on ne s’exerce pas? Nous pouvons en-
tendre une vérité et en parler entre nous, mais cela ne signifie pas 
encore qu’elle est devenue notre expérience. Pour l’expérimenter, 
il nous faut nous approcher du Seigneur, nous consacrer à lui, 
nous charger de notre croix et invoquer son nom. Si nous 
n’apprenons pas à faire cela, nous ne gagnerons pas la réalité de 
Christ (Phil. 3:8). Pour devenir ingénieur, il faut apprendre beau-
coup de choses, étudier, et ensuite acquérir quelques années 
d’expérience. Si quelqu’un veut devenir médecin, il devrait étudier 
pendant de longues années et réussir beaucoup d’examens. Puis, il 
faut peut-être encore se spécialiser et accumuler beaucoup de pra-
tique. Pensez-vous que les choses spirituelles soient faciles? Cela 
demande notre engagement, notre exercice journalier: « Occupe-
toi de ces choses, donne-toi tout entier à elles, afin que tes progrès 
soient évidents pour tous. Veille sur toi-même et sur ton ensei-
gnement; persévère dans ces choses, car, en agissant ainsi, tu te 
sauveras toi-même, et tu sauveras ceux qui t'écoutent. » (1 Tim. 
4:15-16).  
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Vendredi   18 décembre 
 
Deutéronome 19 ; Jean 8 
 
Beaucoup de Psaumes ont été écrits par David. Les a-t-il écrits 

sous le coup d’une inspiration soudaine, alors qu’il était dans sa 
chambre, et qu’il a commencé à écrire automatiquement? Pour 
préparer un message, est-ce que l’inspiration tombe subitement du 
ciel? Est-ce si facile? David n’a pas écrit les Psaumes de cette ma-
nière. Il a passé par beaucoup d’épreuves, de difficultés, de persé-
cutions, autant de la part de Saül que de ses propres fils. Il a vécu 
beaucoup de situations différentes, il a subi beaucoup de pres-
sions, mais au travers de toutes ces situations, il a expérimenté le 
Dieu vivant.  

Chanter un cantique nouveau ne signifie pas en apprendre la mé-
lodie. Mais les 144’000 chantent un cantique nouveau que per-
sonne ne peut apprendre, sauf eux. Comment apprenons-nous ce 
cantique nouveau? Au travers de notre expérience journalière, 
comme Paul le dit dans Ephésiens 4: « Mais vous, ce n'est pas ain-
si que vous avez appris Christ » (v. 20). Nous devons « apprendre 
Christ »! Apprenons ce cantique nouveau! 
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Samedi   19 décembre 
 
Deutéronome 20 ; Jean 9 
 
Il s’agit d’un cantique nouveau. Le terme « nouveau », dans la 

Bible, représente quelque chose de très important. Paul dit que de-
puis le moment où  nous avons été baptisés et sommes sortis de 
l’eau, nous marchons en nouveauté de vie. Que signifie le mot 
« nouveau »? Cela implique que nous devons nous dépouiller de 
ce qui est ancien. Si on ne se dépouille pas de ce qui est vieux, on 
ne pourra pas non plus obtenir ce qui est nouveau. La vie de Christ 
est toujours nouvelle. Cela signifie que mon expérience de Christ 
doit être renouvelée. Comme lors d’un repas, personne ne voudrait 
manger un morceau de viande de l’année passée. Tout ce qui est 
organique doit être nouveau et frais. Est-ce que mon expérience et 
ma relation avec le Seigneur sont toujours actuelles, fraîches et vi-
vantes? Quand nous sommes remplis de l’Esprit, tout est réel, frais 
et nouveau. Jérémie 33:3 est un passage merveilleux: « Invoque-
moi, et je te répondrai; je t'annoncerai de grandes choses, des 
choses cachées, que tu ne connais pas. » 

Nous devons servir en nouveauté d’Esprit ; c’est ce que nous dit 
Paul dans Romains 7. Dans le chapitre 6, il parle de marcher en 
nouveauté de vie et dans le chapitre 7, de servir dans un Esprit 
nouveau. Tout doit être nouveau et frais. Dans Apocalypse 21:5, 
nous lisons: « Et celui qui était assis sur le trône dit: Voici, je fais 
toutes choses nouvelles. » Le Seigneur ne veut pas de choses an-
ciennes. Le vieil homme doit être mis de côté, l’ancienne création, 
la vieillesse de la lettre et l’ancienne alliance n’ont plus de place 
dans l’accomplissement de son oeuvre! Tout ce qui est vieux se 
corrompt, même la manne. Elle devait être récoltée chaque 
jour. Le jour suivant, elle contenait déjà des vers. Que le Saint-
Esprit nous apprenne à chanter un cantique nouveau! Rien ne peut 
remplacer un contact frais et nouveau avec le Dieu vivant. 
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Dimanche   20 décembre 
 

Deutéronome 21 ; Jean 10 

  

Si tout ce que nous avons lu dans la Bible est conservé seule-
ment dans notre mémoire, mais n’est pas « ruminé », « digéré », 
cela ne deviendra pas notre réalité. Paul dit: « la lettre tue » 
(2 Cor. 3:6) et « la connaissance enfle » (1 Cor 8:1). Si on ne 
s’exerce pas à repasser la Parole du Seigneur dans son cœur, on 
sera malade spirituellement. Seule la nouveauté de la vie et de 
l’Esprit nous fortifie et porte beaucoup de fruit. 

Considérez le Seigneur Jésus dans le livre de l’Apocalypse: bien 
qu’il soit le plus âgé, l’Ancien des jours, bien que personne 
d’autre n’ait les cheveux aussi blancs que lui, blancs comme la 
neige, comme de la laine blanche (Apoc. 1:14), son visage est 
néanmoins comme le soleil lorsqu'il brille dans sa force (1:16). 
Notre corps naturel est faible et il s’affaiblit toujours plus chaque 
jour, mais la vie de Dieu se fortifie toujours plus. C’est ce qui est 
normal. La vie spirituelle doit être toujours plus forte. Si dans la 
vie de l’Eglise nous sommes toujours plus faibles, si nous sommes 
fatigués, que nous n’avons plus envie de venir aux réunions, de 
prier, d’avoir de la communion, ce n’est pas bon signe. Quelque 
chose va mal. C’est pour cela que nous devons apprendre à chan-
ter un cantique nouveau et frais. Nous devons être remplis de 
l’Esprit de vie, toujours à nouveau: « Ne vous enivrez pas de vin: 
c'est de la débauche. Soyez, au contraire, remplis de l'Esprit » 
(Eph. 5:18). L’Esprit donne la vie et il est toujours nouveau. Nous 
sommes dans le nouvel homme et non dans le vieil homme, dans 
la nouvelle création et non dans l’ancienne et nous sommes cons-
tamment en train d’être renouvelés. Plus nous revêtons le nouvel 
homme, plus nous sommes renouvelés. C’est un des facteurs les 
plus importants pour devenir des prémices. 
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Lundi   21 décembre 
 

Deutéronome 22 ; Jean 11 
 

Rachetés à un grand prix 

Tous les croyants ont été rachetés. Le Seigneur a versé son sang 
et a payé un grand prix (Apoc. 5:9-10; 1 Pie. 1:14-19; Tite 2:14; 
1 Cor. 7:23a). Maintenant que nous avons été rachetés, à qui ap-
partenons-nous? Que penseriez-vous si la personne qui vous a 
vendu une voiture venait la voir tous les jours? Que diriez-vous à 
ce vendeur? « Je l’ai achetée, ce n’est plus votre voiture. » Le Sei-
gneur Jésus a payé un prix très élevé pour nous racheter, mais 
souvent nous lui disons: « Seigneur, laisse-moi tranquille ». Pour-
quoi agissons-nous parfois comme si nous nous appartenions à 
nous-mêmes, prenant nos propres décisions sans rien demander au 
Seigneur?»  

Avez-vous été rachetés? Doctrinalement, nous l’admettons tous. 
Christ a versé son sang et nous a rachetés. Mais si vous voulez 
vous fâcher, vous le faites. Si vous voulez continuer à mener votre 
propre vie, vous faites simplement ce qui vous convient. Alors, 
vivez-vous réellement comme des rachetés? Racheté signifie ache-
té. Si nous avons été rachetés de l’Egypte, de Pharaon, de Satan et 
de la puissance des ténèbres, pourquoi nous mettons-nous encore 
de leur côté? Demandons au Seigneur de nous aider à vivre vérita-
blement comme ses rachetés.  
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Mardi   22 décembre 
 

Deutéronome 23 ; Jean 12 
 
Combien parmi ceux qui ont été rachetés de l’Egypte entrèrent 

dans le bon pays? Tous ont été rachetés, l’agneau de la Pâque a été 
sacrifié pour eux, mais, sans compter la nouvelle génération, seuls 
deux de la première génération entrèrent dans le bon pays!  

C’est un avertissement pour nous tous. Les prémices représen-
tent ceux qui vivent en tant que rachetés. Ils suivent l’Agneau, lui 
obéissent et refusent de se remettre sous l’esclavage de l’Egypte.  

« Ne savez-vous pas que votre corps est le temple du Saint-
Esprit qui est en vous, que vous avez reçu de Dieu, et que vous ne 
vous appartenez point à vous-mêmes? Car vous avez été rachetés 
à un grand prix. Glorifiez donc Dieu dans votre corps et dans 
votre esprit, qui appartiennent à Dieu » (1 Cor. 6:19-20).  

Le Seigneur ne veut pas nous forcer, il veut que nous choisis-
sions volontairement de nous donner à lui et de le laisser diriger 
nos vies. Tous ceux qui servent véritablement le Seigneur le font 
parce qu’ils l’aiment, non parce qu’ils le doivent! Notre Dieu re-
cherche une telle consécration de notre part. 
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Mercredi   23 décembre 
 

Deutéronome 24 ; Jean 13 
 

Devenir des prémices 

Dans l’Evangile de Matthieu, le Seigneur est venu comme un 
semeur pour semer dans nos cœurs la semence, qui est la parole du 
royaume. Quand il est venu, il a commencé à semer cette semence 
merveilleuse de la vie du royaume en nous, et le fait qu’il s’agit 
d’une semence signifie que cette vie du royaume doit croître en 
nous. Beaucoup comprennent l’Evangile simplement comme 
l’Evangile du salut. Ainsi, quand nous annonçons l’Evangile, nous 
insistons sur le fait d’être sauvés de la perdition éternelle, ce qui 
est vrai; mais ce n’est qu’un aspect de l’Evangile. En fait, le but de 
l’Evangile est de semer la semence du royaume en nous. C’est 
pour cela que l’Evangile de Matthieu est souvent appelé 
l’Evangile du royaume. Le but de notre salut n’est pas d’« aller au 
ciel », mais de faire de nous des rois qui régneront avec Christ. 
C’est ce que nous dit le Nouveau Testament. Quand le Seigneur 
reviendra, il établira son royaume pendant mille ans sur cette terre. 
Apocalypse 1:5 nous parle du salut, mais le verset 6 présente le 
but: le Seigneur a fait de nous un royaume, des sacrificateurs pour 
Dieu son Père.  

« Heureux et saints ceux qui ont part à la première résurrec-
tion! La seconde mort n'a point de pouvoir sur eux; mais ils seront 
sacrificateurs de Dieu et de Christ, et ils régneront avec lui pen-
dant mille ans… A celui qui vaincra, et qui gardera jusqu'à la fin 
mes œuvres, je donnerai autorité sur les nations » (Apoc. 20:6; 
2:26).  
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Jeudi   24 décembre 
 

Deutéronome 25 ; Jean 14 
 
Au chapitre 12 de l’Apocalypse, l’enfant mâle est enlevé au 

trône. La femme que nous voyons dans cette vision est une femme 
universelle. Cette femme dans Apocalypse 12 représente la totalité 
de tout le peuple de Dieu depuis Adam jusqu’à aujourd’hui; elle 
inclut les patriarches, les saints de l’Ancien Testament représentés 
par la lune, et les saints du Nouveau Testament représentés par le 
soleil. Dans la vision d’Apocalypse 12, cette femme met au 
monde un enfant mâle: « Elle enfanta un fils, qui doit paître toutes 
les nations avec une verge de fer. Et son enfant fut enlevé vers 
Dieu et vers son trône. Et la femme s'enfuit dans le désert, où elle 
avait un lieu préparé par Dieu, afin qu'elle y soit nourrie pendant 
mille deux cent soixante jours » (v. 5-6). Ces 1260 jours sont les 
trois années et demie de la grande tribulation. Nous devons com-
prendre le principe de ce passage: seuls les vainqueurs vont régner 
avec Christ pendant 1000 ans. Et les vainqueurs qui sont mention-
nés ici sont les saints vainqueurs qui sont décédés au cours des 
siècles passés jusqu’à aujourd’hui. Quant à nous, les vivants, le 
jour où le Seigneur viendra, nous devons être les prémices, ce qui 
signifie qu’en plus d’être fidèles à Dieu, nous devons aussi être 
mûrs dans la vie spirituelle. 

 

L’histoire de l’Eglise 

Christ est venu il y a 2000 ans comme un semeur, il a semé la 
semence du royaume, et au temps fixé il reviendra pour récolter la 
moisson. L’Evangile de Matthieu, au chapitre 13,  nous montre les 
semailles et Apocalypse 14, la moisson. 
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Vendredi   25 décembre 
 

Deutéronome 26 ; Jean 15 
 
Quiconque désire participer à l’édification de l’Eglise doit ap-

prendre à vivre par Christ. La semence du royaume qui a été se-
mée en nous doit croître. Si elle ne croît pas, si elle ne mûrit pas 
en nous, nous ne pourrons pas vaincre notre propre chair, notre 
moi et le monde. Si nous ne laissons pas Christ gouverner notre 
cœur, alors comment l’Eglise pourra-t-elle être édifiée?  

 

Ils suivent l’Agneau partout où il va 

La Parole dit: « Crois au Seigneur Jésus, et tu seras sauvé » 
(Actes 16:31). Mais dans Matthieu 16, en ce qui concerne 
l’édification de l’Eglise (v. 18), le Seigneur dit au verset 24: « Si 
quelqu'un veut venir après moi, qu'il renonce à lui-même ». Notre 
moi s’interpose sur le chemin du Seigneur.  

Suivons le Seigneur. Quand nous sommes tellement occupés à 
faire différentes choses et que nous avons le sentiment que nous 
devrions passer du temps dans la Parole et prier, suivons l’onction 
intérieure. Quand notre cœur est détourné par beaucoup de choses 
et que le Seigneur nous appelle et nous dit: « Reviens à moi », 
sommes-nous disposés à le faire? Quand vous êtes sur le point de 
vous mettre en colère et que le Seigneur vous dit: « Arrête-toi, 
viens à moi », voulons-nous vraiment le suivre? Qu’est-ce qui est 
le plus facile: le suivre ou perdre patience? Souvent le Seigneur 
dit: « Arrête-toi, ne dis pas cela », mais il est très difficile de con-
trôler notre langue et nous disons simplement ce que nous avons 
envie de dire; et ensuite nous découvrons que le Seigneur s’est 
éloigné de nous! 
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Samedi   26 décembre 
 

Deutéronome 27 ; Jean 16 
 
Nous avons déjà vu dans Hébreux 12 que la montagne de Sion 

aujourd’hui, c’est l’Eglise: « Vous ne vous êtes pas approchés 
d'une montagne » (v. 18), le Sinaï, « qu'on pouvait toucher et qui 
était embrasée par le feu, ni de la nuée, ni des ténèbres, ni de la 
tempête. Mais vous vous êtes approchés de la montagne de Sion, 
de la cité du Dieu vivant, la Jérusalem céleste, des myriades qui 
forment le chœur des anges… » (v. 22). Aujourd’hui, l’Eglise est 
la montagne de Sion; elle est la cité du Dieu vivant, la Jérusalem 
céleste. Ne pensons pas que la Jérusalem céleste est simplement 
dans les cieux, parce que si c’était ainsi, comment pourrions-nous 
nous en approcher? L’Eglise aujourd’hui, c’est la cité céleste. Elle 
doit être céleste, parce que nous avons une vie céleste. Dans 
l’histoire, l’Eglise est devenue terrestre et même romaine, mais en 
réalité, l’Eglise ne peut être ni romaine, ni américaine, ni chinoise: 
elle doit être céleste. N’édifions pas une église chinoise ou améri-
caine, mais l’Eglise céleste. Nous sommes la cité du Dieu vivant, 
la Jérusalem céleste: « … l'assemblée (l’Eglise) des premiers-nés 
inscrits dans les cieux, du juge qui est le Dieu de tous, des esprits 
des justes parvenus à la perfection » (v. 23).  

« Dans leur bouche il ne s'est point trouvé de mensonge » 
(Apoc. 14:5). Mentir ne signifie pas seulement tromper les gens, 
mais modifier la Parole de Dieu. Ne parlons pas de manière lé-
gère. Le Seigneur a dit: « Au jour du jugement, les hommes ren-
dront compte de toute parole vaine qu'ils auront proférée » (Mat. 
12:36). Tous ceux qui parlent de manière légère, mais aussi tous 
ceux qui écoutent ce qu’ils ne devraient pas entendre, devront en 
rendre compte à Dieu. Le Seigneur dit que si un aveugle conduit 
un aveugle, ils tomberont tous deux dans une fosse (Mat. 15:14). 

« … ils suivent l’Agneau partout où il va. Ils ont été rachetés 
d’entre les hommes, comme des prémices pour Dieu et pour 
l’Agneau ; et dans leur bouche il ne s’est point trouvé de men-
songe, car ils sont irréprochables » (Apoc. 14:4-5).  
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Dimanche   27 décembre 
 

Deutéronome 28 ; Jean 17 
 
Matthieu 25 nous dit que le royaume des cieux est semblable à 

dix vierges, et non pas à dix rois. Il s’agit de vierges spirituelles, 
hommes et femmes, ceux qui suivent l’Agneau, notre Christ glo-
rieux. Nous voyons ici un point important pour nous: nous devons 
nous préserver. Le chapitre 14 de l’Apocalypse dit: « Ce sont ceux 
qui ne se sont pas souillés avec des femmes, car ils sont vierges ». 
Ce sont des personnes qui se sont préservées pour ne pas vivre se-
lon la chair. Elles n’aiment pas le monde, ni la convoitise des 
yeux, ni la convoitise de la chair ni l'orgueil et la vanité de cette 
vie. Nous avons tous tendance à apprécier nos propres opinions. 
Nous pensons que nos suggestions sont les meilleures et que tous 
doivent nous écouter. Une telle attitude nous empêche d’être édi-
fiés. Si nous ne vivons pas dans la présence de Dieu et que nous 
ne sommes pas disposés à être édifiés dans l’Eglise, il sera très 
difficile de vaincre notre disposition naturelle. Nous avons besoin 
d’expérimenter les richesses de ce Christ dans la vie de l’Eglise et 
nous consacrer à lui.  
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Lundi   28 décembre 
 

Deutéronome 29 ; Jean 18 
 
Dans l’Evangile de Matthieu il dit: « Je te loue, Père, Seigneur 

du ciel et de la terre, de ce que tu as caché ces choses aux sages et 
aux intelligents, et de ce que tu les as révélées aux enfants » (Mat 
11:25). Prenons l’exemple d’Eve. Au début, tout était simple, sans 
complication, mais une fois que le serpent est venu lui dire de 
manger de l’arbre de la connaissance, elle est devenue une per-
sonne très compliquée. Quand un croyant devient compliqué, il 
n’a plus besoin de Dieu, ni de communion avec les frères et sœurs. 
Lisons 2 Corinthiens 11:2-3: « Car je suis jaloux de vous d'une ja-
lousie de Dieu, parce que je vous ai fiancés à un seul époux, pour 
vous présenter à Christ comme une vierge pure. Toutefois, de 
même que le serpent séduisit Eve par sa ruse, je crains que vos 
pensées ne se corrompent et ne se détournent de la simplicité à 
l'égard de Christ. »  

Si nous n’avons pas un cœur simple et pur, nous aurons des 
problèmes. Mais plus nous croîtrons dans la vie, plus nous de-
viendrons purs et simples. 
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Mardi   29 décembre 
 

Deutéronome 30 ; Jean 19 
 

Ce n’est pas facile de suivre l’Agneau. Quand le Seigneur Jésus 
est venu sur cette terre, combien l’ont suivi? Les principaux sacri-
ficateurs ont-ils suivi Jésus? Et tous ceux qui étaient cultivés et 
avaient une bonne position, l’ont-ils suivi? Qui a suivi Jésus, en 
fin de compte? Un groupe de pêcheurs. Si Pierre avait été un 
scribe avec une bonne position à Jérusalem et qu’il avait été le 
bras droit du docteur de la loi, Gamaliel, quand le Seigneur Jésus 
est passé à ses côtés et lui a dit: « Pierre, suis-moi! », aurait-il tout 
laissé? Et ne parlons pas que de choses extérieures! Il est aussi dif-
ficile de laisser nos conceptions et nos points de vue pour le 
suivre. Le Seigneur nous dit de les laisser et de le suivre, mais 
souvent nous ne pouvons pas les abandonner. 

Parfois, ce que nous voyons autour de nous ne nous plaît pas; 
nous voudrions exprimer notre mécontentement, mais le Seigneur 
nous dit de fermer notre bouche et de le suivre. Comment réagis-
sez-vous? Etre ce groupe de personnes qui suivent l’Agneau par-
tout où il va, ce n’est pas si facile. Même pour les disciples dans 
les premiers temps, cela n’a pas été facile. Pierre a pensé qu’il 
pouvait abandonner sa barque, son filet et suivre le Seigneur 
jusqu’à la croix, il était confiant; mais à la fin, il a renié le Sei-
gneur et a pleuré amèrement (Mat. 26:75). Il pensait qu’il pouvait 
suivre le Seigneur, qu’il était fort. Il était pleinement convaincu de 
pouvoir le faire, il était courageux. Avant que quelque chose ar-
rive, nous sommes tous courageux, mais quand les événements 
sont devant nous, nous ne sommes déjà plus si capables de suivre 
l’Agneau. Nous devons nous exercer à suivre l’Agneau en com-
mençant par les choses simples. 
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Mercredi   30 décembre 
 

Deutéronome 31 ; Jean 20 
 
Souvent le Seigneur ne nous parle pas directement, mais à tra-

vers les frères et sœurs. Si le Seigneur nous parle par un membre 
du Corps, l’acceptons-nous? Le Seigneur a envoyé Ananias vers 
Paul pour qu’il lui impose les mains. Sur le chemin de Damas, le 
Seigneur Jésus lui a parlé directement; on pourrait donc s’attendre 
à ce que Paul demande à Ananias: « Pourquoi est-ce toi qui viens? 
Je veux entendre le Seigneur me parler directement». Nous devons 
apprendre à nous soumettre les uns aux autres, afin de suivre 
l’Agneau. Parfois, il se peut que le Seigneur ne nous parle pas di-
rectement, mais qu’il nous dise d’aller voir un certain frère. Il a été 
dit à Corneille: « Envoie maintenant des hommes à Joppé, et fais 
venir Simon, surnommé Pierre ». Si Corneille ne l’avait pas fait, 
rien ne serait arrivé. Comme Paul, Jean et tous les apôtres ont sui-
vi l’Agneau. Tous étaient fidèles et absolus pour obéir au Seigneur 
(1 Cor. 4:2; Apoc. 17:14; 1 Thess. 2:4; Actes 4:19-20; 5:29; Mat. 
5:37; 2 Cor. 1:17-20). 

 

Préservés du péché de la présomption 

« Garde aussi ton serviteur des péchés commis avec fierté (ou: 
présomption); qu'ils ne dominent pas sur moi: alors je serai irré-
prochable, et je serai innocent de la grande transgression » (Ps. 
19:13, Darby). L’homme déchu est souvent présomptueux et il 
aime faire ce qu’il veut. Si quelqu’un sert le Seigneur, il ne doit 
pas être présomptueux, c’est un péché grave. Nous devons tous 
suivre le Seigneur. Quand les Israélites étaient dans le désert, si la 
colonne de nuée ou de feu ne se déplaçait pas, ils ne partaient pas 
non plus. Nous devons tous fixer nos regards sur l’Agneau et le 
suivre. Une personne qui suit l’Agneau apprend l’obéissance 
(Héb. 5:7-8). Quand Pierre et les apôtres ont été convoqués devant 
les scribes, ils leur ont dit: « Il faut obéir à Dieu plutôt qu'aux 
hommes » (Actes 5:29). 
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Devenir progressivement des prémices 

La Parole de Dieu est vivante, pleine de signification, et elle ac-
complit le dessein éternel de Dieu. Voilà pourquoi le Seigneur Jé-
sus a dit: « Que celui qui a des oreilles entende » (Apoc. 2:29). 
Après avoir connu la volonté de Dieu, le choix nous appartient: à 
nous de savoir si nous sommes disposés à faire partie des pré-
mices. En réalité, il n'existe pas de meilleur choix, car c'est celui 
que Dieu nous offre. Il ne serait pas sage de faire un autre choix 
que Sion. Puissent tous les frères et sœurs se fixer comme but final 
de faire partie des prémices! Que personne ne pense qu’il lui est 
impossible d'atteindre ce but! Si le Seigneur l’a dit, cela signifie 
que c’est possible, car Dieu ne nous proposera jamais ce que nous 
ne pourrions pas atteindre. Si ce but était inaccessible, pourquoi le 
livre de l’Apocalypse a-t-il été écrit? Ne pensons pas que ce soit 
tellement difficile, n’importe quel chrétien est capable d’en faire 
partie. 

 

Suivre l’Agneau partout où il va 

Bien que ce ne soit pas difficile, cela ne va pas de soi. Ne voulons-
nous pas suivre l’Agneau? Le véritable service consiste à guider 
les personnes que l'on sert vers l’Agneau afin qu'elles n’aient plus 
besoin de nous suivre. 


